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Résumé

Le déploiement du web s’est accompagné d’une profusion de données et est caractérisé par
la prégnance de logiques algorithmiques (Cardon, 2015), ce qui pose la question de la place
des SHS dans le contexte des big data (Boullier, 2015). Si les SHS disposent de méthodes
quantitatives, en particulier dans le cas de données textuelles, le risque demeure d’un retour
d’une forme de positivisme, non exempt d’une délégation aveugle à la machine (Née et al.,
2017). Dès les années 1970, Michel Pêcheux rappelait qu’en analyse de discours le traitement
automatique de données textuelles ne signifie en aucun cas une interprétation automatique
(Pêcheux, 1969). Nous nous proposons de montrerl’apport de l’analyse de discours en Sci-
ences de l’Information et de la Communication (SIC) pour examiner des volumes importants
de données dans le cas de corpus numériques. Le volume des données et la multiplication
d’outils de traitement automatique incitent en effet à privilégier une approche quantitative.
Or, il s’agit de tenir compte des présupposés de ces outils qui orientent les résultats obtenus,
invitant à renouveler les réflexions épistémologiques et méthodologiques sur le choix des
données numériques et des méthodes (Venturini et al., 2014). Le recours de plus en plus
fréquent à des outils de traitement automatique, comme dans le cas par exemple des out-
ils d’opinion mining ou d’analyse de sentiments (Boullier, Lohard, 2012), réduit parfois les
données textuelles (leur diversité et hétérogénéité s’avèrent partiellement gommées) et stan-
dardise les résultats ainsi que leur interprétation. Les corpus textuels issus du web reposent
en effet sur une diversité et une hétérogénéité de données : données inscrites par les inter-
nautes et également données générées par le dispositif et relatives aux traces d’activité des
internautes (horodatage, inscriptions liées à l’activité, mesures...). Cette diversité et cette
hétérogénéité des données implique de renouveler les modalités de constitution et d’analyse
de corpus web afin de tenir compte du dispositif étudié, de ses fonctionnalités et de son de-
sign (Bottini, Julliard, 2017 ; Longhi, 2017 ; Contamin et al., 2017 ; Paveau, 2017 ; Dagiral,
Pailler, 2018), tout autant que des graphies et des inscriptions laissées par les internautes
(Halté, 2016 ; Paveau, 2017 ; Mercier, Pignard-Cheynel, 2018).
Nous montrerons à partir des résultats d’une recherche financée par l’ANR sur le pétitionnement
en ligne les apports de l’analyse de discours en SIC, et en particulier en quoi l’articulation
d’approches quantitatives et qualitatives s’avère féconde. L’accès aux données de la plate-
forme a constitué un potentiel sans précédent car les données collectées constituent à la fois
des données textuelles alphanumériques (rubrique de dépôt de la pétition, cible, titre et texte
de la pétition, date de lancement et de fin, nom du porteur de la pétition, commentaires,
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signataires) et également des traces de la dynamique de pétitionnement (horodatage, nom-
bre de signataires, lieu d’habitation...). Nous avons été confrontés à de multiples difficultés
pour la constitution des corpus (masse de données à traiter, anonymisation...). Cependant,
la collecte massive a permis la constitution de différents corpus qui ont tenu compte des
spécificités du dispositif, sans privilégier uniquement les pétitions les plus signées ou cer-
taines thématiques. A l’opposé d’une vision idéalisée du web comme espace de liberté, nous
avons mis l’accent sur le pouvoir de ” faire faire ” qui s’exerce au sein des environnements
numériques (Badouard et al., 2016). Nous avons appréhendé la plateforme comme un dis-
positif qui incite, contraint et encadre l’acte de pétitionnement, en particulier au regard de
l’architexte, c’est-à-dire ” les objets informatiques qui sont en position de régir l’écriture, de
lui donner ses formats et ses ressources ” (Tardy, Jeanneret, 2007 : 24). Le site propose neuf
rubriques pour le dépôt d’une pétition. Il est possible d’examiner l’incidence du choix des
rubriques sur les caractéristiques textuelles des pétitions et des commentaires, les liens entre
ces caractéristiques et le nombre de signataires, etc., mettant au jour le poids du dispositif,
les caractéristiques des textes de pétition et également la diversité des raisons pour lesquelles
les signataires signent une pétition. Nous montrerons l’intérêt de croiser les données afin de
constituer des corpus ad hocet examiner le poids du dispositif et de certaines variables. Nous
montrerons également la nécessité d’articuler des approches quantitatives de la statistique
textuelle, compte tenu du volume des données, et qualitatives (entretiens avec le concepteur
de la base, analyse ” à la main ”, retour au texte, etc.).
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